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Il est plus difficile d'être femme qu'homosexuel en politique

Demandez à un élu ouver-
tement homosexuel si
cela lui a déjà posé pro-

blème dans sa carrière politique,
il vous répondra probablement
que non. plus surprenant: la
majorité de ceux que U{JUS avons
interrogés à la suite d'un clash
entre deux échevins PS et MR à
Ans (le premier a été exclu de
son parti pour avoir profëré des
insultes homophobes au second)
faisait prendre un tour inattendu
à la conversation: « Jl(IU.I' savez,
pour TW1LS. ça va. POlir les
femmes parnmtn: ... »

Plutôt que de prêcher pour
leur chapelle, ils tiennent il. atti-
rer l'attention sur le machisme
ambiant, toujours bien présent.
«Le .~e.;l:ismet'lit bien phu répan-
du en politique que l'Jwmopho-
bie, assure le sénateur et ancien
ministre wallon Christophe La-
croix (PS), Enrore aujourd'hui,
en 2018, lesfemmes sont soU'oent
rOTl8idérée,~ pal' leurs collèlfUt's
masl:ulin.ç comme des êtres -infé-
ri('I.lr,~en politl~que, par i'w.ture.
I/.s les voient comm.epeu di.\po-
nibles l'al' elles doivent s'occl/per
des e/~fants. Ce genre de rijTe.1·ùm

•• Les élus ouvertement homosexuels
sont rarement confrontés à l'intolérance .
•• Les mésaventures qu'ils connaissent
ont plutôt lieu dans la sphère privée .
•• Si elle existe encore, l'homophobie découle
surtout du machisme, qui est loin d'avoir disparu
et, selon nos témoins, touche principalement
les femmes.

est encore bien présent. Certains
cnntinuellt à les réduù'c ii un
bout de rhai-r. Cela me (/ésolc,
À pmtir du moment où U1l nie
l'e;lùtell('e il1telledwdle d'une
personne. 011 enflât au bétail. »

«J'ili dO m'Insurger contre
des c:ommenÙllru sexistes
lli l'égard des femmes»

L'écologiste Benoît Hellings,
candidat au poste de bourg-
mestre de la Ville de Bruxelles,
ne dit pas autre chose. Quand on
lui demande s'il est difficile
d'être gay en politique, il répond
du tac au tac; «La politique est
un momle diJfirUe pOUl' lt',ç
femmes. Je SI/i,s liTl hommc ha-
'mosexuel, ce n'est danr paB plus
diffirile. »

Pour lu~ l'homophobie est la
conséquence, «la q'Uellt' du ser-
pent », du machisme: "Même à
la Chambre,fai dçjà dû m'insur-
ger cantl'l! des commentaires
l:!e.Tii!te.~à l'encontre ele femme,~
fjU i avaient le malheur d'êtTf! jo-
lie,~.Cela vient pa,,:loi.~carrément
d'élus hDmosc:t'uels qui, Ù mon
[l.vi.~,sont confrontés à un ma-
chisme pluli clis/'ret au seill de

leUT parli. »
Pascal Smet (SP .A), le ministre

de la Mobilité à Bruxelles, tem-
père les propos de ses collègues;
«Il y a ul/s8i de.~femmes qui
peuvent être très dures, limlte
mécha1l1e;~. Tout dépmcl de la

personnalité dl? chacun. La poli-
tiqlle est un milieu très rude.
avec de8 échanges pa,,:fois t'Ùl-
lt'nts, ct' qui cM d'ailleul's entrete-
/IU par le.li médias. »

(( Un métier de céllbiltillre »
Être un homme homosexuel

plutôt qu'une femme serait c.ar-
rément vu comme un avantage
par certains. « On Q/Xeptt'Ta plus

facilement lin homme gay moin.~
t'ompétent qU~llne ftmme plus
compétente, aSsure le député fé-
déral, Jean-Jacques Flahaux
(MR). Mime s'il y il le maria!;r et
l'adoption. il 11 a relatit!ement
peu de pères gaY8. Cela 8emble
plu,~ simple car rm sait qu'ils
n'ont pa,s d'enfant. On CI tort car
les fimmes ont un rrgard plus
concret, plus pratiw-pl'atique
que les hommes. C est à la socié.té
de s'adapter. pa,~ rinverse. »

Rarement d'accord avec son
collègue libéral, Benoit Hellings
le rejoint sur un point: « C'e,~tWl

métier de dlibataÎ're.A1Jec les ho-
mire:,' qu lm a, CIlIair un contuct
aver' ses enfuTlt,~ est trè.s cvmpli-
qué tant pour un homme qu'une
femme politique. »

Et les lesbiennes?
Et si, au final, le plus difficile

était d'être une femme homo-
sexuelle en politique? Le sujet
mériterait d'être creusé, Sponta-
nément, aucun de nos témoins
n'était capable d'en citer une qui
avait occupé un rôle de premier
plan en Belgique. Du côté des as-
sociations qui défendent les
droits des homosexuels, on
n'avait pas non plus d'exemple à
donner.

Tous en connaissent. surtout
au niveau local, mais enes ne
souhaitent en général pas en
parler. Probablement pour les
mêmes raisons que leurs col-
lègues masculins, qui ne sou-
haitent pas être vus comme les
étendards d'une cause particu-
lière. _

MAXIME BIERMt

« On ne mravait jamais insulté les yeux dans les yeux})
Leweek·end dernier, Thomas ([alone, échevin MR à Ans, a été insulté en public
par son collègue socialiste, qui lui a par ailleurs lancé que (1 les relations entre
hommes sont contre nature ». En plus de vingt ans de carrière politique, il n'avait
jamais été confronté à une telle situation. « L'avantage, si J'on veut, du milieu poli-
tfque, c'est que tout se dit et se sait tres rapidement. Je pourrais citer une dizaine de
personnes qui ont eu un mot ou lin qtwlificatif dégradant lié à ma vie privée dans
mon dos. Je pense que c'est le lot de tous ceux qui sont différents. Mais jamais un
adversaire ne m'avait insulté frontaJement. les yeux dans les yeux. » Ce qui l'a le plus
surpris, c'est d'avoir été accusé d'utiliser cette affaire pOLir mener une cabale
politique, « Malgré la douzaine de témoins, certains de ses amis assuraient que je
mentais. » Il insiste: Son action est personnelle et privée.
« Même s'il n'avait pas été mon col/egue, j'aurais porté plainte.
J'ai voulu inverser la tendance de l'agressé qui se tait foce à
l'agresseur, me tenir debout et réclamer des excuses. »
Pas vraiment militant jusqu'à présent, Thomas Cialone a eu
un déclic. « En tant que mandataire public, on a une responsa-
bilité de banaliser les comportements et les différences. L'accep-
tation s'apprend, elle est culturelle et génératÎonnelle. ~~A ceux
qui ont du mal à s'assumer au grand jour, il dit: « Quand vous
êtes honnêtes, les électeurs ne vous jugent pas sur votre orienta-
tion sexue1.lemais sur ce que vouS pouvez (eur apporter, la ma-
niere dont vous les traitez. C'est ça J'essentiel. })

Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles Communauté française 25/08/2018

Vie politique Le Soir



Parlement de la Communauté française
Le Soir
Vie politique

25/08/2018

« Il faut une visibilité de l'homosexualité en politique, sans tralala»
Benoît Hellings, député fédéral Ecala qui se verrait d'abord tenlé de prendre contact avec eux pOlir leur propo-
bien premier bourgmestre ouvertement gay de la ser de venir visiter une Qssociation qlii aide les jeunes gays
Ville de Bruxelles, a rejoint son parti au début des mis dehors par leurs parents. ») Aucun des deux agres-
années 2000. « C'était un autre monde, iln'y avait pas seurs ne lui a répondu.
le mariage ni l'adoption. J'ai \lU que cette question était Que faire alors? ( Enpolitique, il faut urre visibilité de

l'homosexualité sans tralala. Certains de mes collègues
complètement dépassionnée et acceptée chez Ecolo. sont obsédés par ce sujet et rre déposent que des proposi-
Tout le monde est au courant, mon compagnon est aussi tioffs de loi sur ce thème. 1/ faut dépassionner le débat.
membre et nous payons une cotisation réduite parce que L'homophollie existe toujours mois la société belge est
nous sommes un couple. » particulièrement Qvancée. C'est vrai
..Jamais victime de remarques deplacées de la part de
ses collègues politiques, Benoit Hellings subit de
façon répétée des insultes homophobes via les ré-
seaux sociaux, principalement sur Twitter où l'anony-
mat est la règle. Certains n'hésitent pas à l'interpeller
à visage découvert; « Au printemps dernier, j'avais
participé à un débat sur la mort de Mawda à la télévi-
sion. Mon profit Facebook était lié ci une vidéo publiée
par la chaîne, Or, c'était le lendemain de Ja Gay Pride et
ily avait des photos, Deux personnes m'ont insulté il
visage découvert. J'envisage de porter plainte mais j'a;

(( Mon compagnon m'a ~idé à sortir
du placard »
Christophe Lacroix (PS), sénateur et ancien ministre des
Pouvoirs locaux, n'a pas tOIJjoursbien vécIJson homo-
sexualité dans le milieu potitique, Il Quand je me suis lancé
en politique, j'avais une vingtaine d'années_ C'est clair que je
m'affichais très peu. Mon compagnon de l'époque m'a aid~ à
"sortir du placard" et cela s'est finalement tres bien passé. »
Voir que la population lui a renouvelé sa confiance au~
élections locales a été IJnmoment fort. c( fn fait, finale-
ment, if! crois qu'on se fait des fi(ms. On se met soi-mème
dans une prison. »
Christophe laçroix veut adresser un message à ceux qui
n'osent pas franchit le cap de peur d'être exposés et par
conséquent jugés: ( fn n'affirmant pas ce Qu'ils sont, ils
s'enferment eux-mêmes dans une prison, C'est la natlJre qui
nous impose cette orientatian. On doit l'accepter. Je peux
vous dire que la majorité des gens vont réagir favorablement.
Dans le pire des cas, cela permet de faire le tri dans votre vie,
Ceux qui vous re.spedent ne poseront pas de questions. Les
autres sont des éléments nuisibles qu'il est ban d'éliminer: »

que le milieu politique est peut-être
plus facile que chez les ouvriers ou les
sportifs. Comment est-ce possible qu'il
n'y ait jamais eu de Diable rouge
otlver!ement gay? Selon les statis-
tiques, il en faudrait au moins un. Je
pense que ça ferait énormément de
bien, surtou! dans les milieux plus
p.opulaires. »

ccOn ne demande pas aux hétéros ce qu'ils font dans leur lit »
On l'appellera Pierre. la petite tren- On ne demande pas aux hétéros ce
taine, il est membre du COH et a qu'ils font dans leur lit. Je SLlis quel-
choisi de témoigner de manière qu'un de pudique, )}
masquée. Pas par crainte d'être Pierre insiste: ce n'est pas parce qu'il
reconnu par ses collègues, « tout le fait partie du CDH, parti supposé
monde est ou COUrant». Plutôt parce moins ouvert sur ces questions, qu'il
que, comme les autres témoins, il parle anonymement. «Au contraire,
n'a pas envie qU'on lui colle une cette vision qu'on a de mon parti me
étiquet1e d'étendard, de militant de donnerait plutôt envie de témoigner il
la cause gay. Pierre il fait son co- visage découvert! Benoît LL/tgen et le
ming out rêcemment, alors qu'il bourgmestre de la commune ou je suis
s'était déjà lancé en politique, « Ce- échevin sont ou courant et ça ne ieur
la a été une période difficile car j'ai pose aucun souci. Peut-être que cer-
du faire un travail personnel par rap- taines personnes auraient encore pu
port il mes modE/es, mes principes, être choquées il y a quelques années,
mais le fait de m'assumer n'a rien mais les mentalités ont évolué. De
chcJn9éau quotidien au sein de ma toute façon, si quelqu'un refuse de
formation politique, }) m'accepter tel que je suis, je n'(JI' pos
Jamais victime de discrimination ou besoin qu'if vote pour moi. »
de remarques désobligeantes, Pierre Craint-il que son homosexualité l'em-
a beaucoIJp de recul sur l'alterca- pèche de gravir les échelons dans
tien il Ans, le week-end dernier, son parti afin d'obtenir des postes à
I( t'échevin dit unt.' bêtise et if a été responsabilitês? ( Je ne pense pas
sanctionné directement par tout le que ce soit un frein, /1 y a plusieurs
monde. If n'y a rien de plus à dire. Si personnalités au CDH qui s'assument
c'était l./rl gars qui avait été tabassé totalement sons que cela pose de sou-
par deux jeunes de la N-VA, j'aurais cis, Tout le monde savait que j'étQis
peut-être voulu témoigner à visage gay quand j'ai postulé comme respan"
découvert, mais ici c'est un fait divers sable d'une section et celo n'a jamais
anodin qui a été rapidement réglé, » été utilisè contre moi. »
Son homosexualité, il n'aime pas en PROPOS REC\JEllLlS PAR
parler. «Cela relève de ma vie privée. M_BMÈ
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témoignages Lettres anonymes, insultes et questionnements font partie

du quotidien

Cela fait quinze ans que les
homosexuels ont le droit de

se marier en Belgique. Donze
qu'ils peuvent adopter des en-
fants. Le pays a été dirigê par
Elia Di Rupo de 2011 et à 2015.
Les exemples de gays ayant des
responsabilités ne manquent
pas, à tous les niveam: de pou-
voir, du nord au sud en passant
par Bruxelles.

Aucun des élus que nous avons
interrogés (à l'exception de
l'échevin d'Ans, TI10mas Cia-
lone) n'a été la cible d'injures de
la part de l'un de ses collègues.
« C'est aSliez logique {:(Il' lc~monde
politique .yed()it d'être en (WmW'1

pur rapport à l'ensemble de la
pop ulatioll , analyse Jean~

Jacques Flahamr (MR), quarante
ans de vie politique dont une
vingtaine hors du placard. C'est
alU' élu8 de montrer lè.rcmple en
termes de re,~pec/ des lm~~et de
lutte contre l'hollwphobie. »

Épargnés par leurs collègues,
nos témoins ne manquent toute-

fois pas d'anecdotes désa-
gréables qui les ramènent inlas-
sablement à leur orientation
sexuelle. Jean-Jacques Flahaux
encore: «Ali milieu des années
-mmante, le bourgm.estre PSC
(ancêtre du CDH dont Flaham: a

été longtemps membre, NDLR)
m'uoait convoqué dan.~ ·~Ol1 bll-

t'fau parce Cju'il avait reçu 'Ut!

caume/" arumyme qlli dmllwit
des détails de ma vie ,sexuell/'.
J'ai nM. Je le regrette ellmre au-
jourd'lwi. »

Les lettres anonymes, chris-
tophe LacroLx, sénateur socia-
liste, connait bien. L'ancien mi-
ni..'ltrewallon du Budget se sou-
vient aussi de personnes qui pas-
saient rapidement en voiture et
lui hurlaient: « Sale PD! » à tra-
vers la vitre ouverte. « Je ne me

suis pas attardé 1.à-desslIs rnais,
en 2015, ,~uite il des il1.~ulte.~sur
les risemtt' sr'CÙWit, j'ai décidé tie
porter plainte. Je mè suiB dit que
j'avais le devoll' de montrer
le,temple, de signijier Iju'on lit!

pOl/vuit pas tout acupter. L'idée
était d'encourager œ'U;t qui J,'Ont
vù'Ûmes à ne pas hésiter à ré-
agir. ••Finalement, même s'Uas-
sure que la police a bien fait son
travail, l'affaire a été classée sans
suite.

Cela ne surprendra pas grand
monde, mais les réseaux sociaux
sont le terrain de chasse préfëré
des homophobes, Benoît Hel-
lings, député fédéral (Ecolo), en
sait quelque chose. «Je n'ai ja-
mais cu de remarque déplacée

dllll.'f le (,fUire de la vie pulitique,
même si les moquerù;s sou.~ cape
d'adver,mires e:rist.ent. Par
contn:.je pI'U.1:' t!mm montrer ulle
h<;te impressionnlJTlte de nw.~-
sages d'insultes sur T'witter. » On
les a lw, On vous épargne leur
vulgarité. Parce que c'est
(presque) drôle, on vous propose
plutôt l'anecdote de Jean-
Jacques FlahamL Il y a quelques
années, le libéral a reçu une pé-
dale de vélo dans une caisse ...

Tous les intervenants contac-

tés nous ont assuré que leur ho·
mosexualité n'avait jamais été un
frein à l'évolution de leur car-
rière politique. Meme au CDH,
parti qui avait voté contre le ma-
riage gay et qui était le seul à ne

pas participer à la Gay Pridejus-
qu'à l'année dernière, les menta-
lités évoluent, «Tout le monde
m'accepte, témoigne Benjamin
Goes, conseiller communal cen-
triste à Beauvechain. C'est vrai
que lt~CDH peut avoir des pcnli-
tioll$ plus conservatrires, mais je
n'aijlllllaù lient!'dejèl7iieture. Ce
Nont plutôt des proche,~ Ijtd lIl'unt
déconseillé de le dire. Il.~ pell-
.~aient que j'allais perdre deb'
voia:, mai.~ cela ne s'est pas ciu
tout confirmé dans les !tme.~.»

Il y a pourtant encore des élus
qui ne s'affichent pas et vont jus-
qu'à se présenter avec une
fenune à celiains événements
pour sauver les apparences.
« Certains ont peut-être peur de
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fâchu ll'Itr ileetomt. se demande
le mini5tTt' de la Mobilité à
Bruxélles, Pascal Smet (SP.A)..Je
lwut'ais le comprendre il y a
tren.te {m,~,mais i!U lu .~itUlltiUfl

polit/qui' 1'11 Belgique où mime
les pm1is t'fmsN-IJIIteut,~ .~Vilt lm-
t'rrls sur la qlll!sti01l.j'ui 11II pt"ll

dl! mal. 011 peut nt' paIS t'Oulm:r
en parler. mrli,~ men.tir et faite
,~emblanL On doit hanaliser le
juit qu'on est ga.rJ.. ~a8Suma.

sans pOlir auta.nt f'utilùel'
wmm.1! .nne publlciti ou fllfaire
un!! ob,'iI',~sÙm."

CClLX qui n'osent pas se lancer
80nt plutôt bloqués p.ar des
craintes au niveau personnel
plutôt que politique. Plusieurs
militants ont confié à Jean-
Jacques Flahaux leur peur de
prendre des responsahilîtés
parce qu'ils ne s'assumaient pa..;

dans leterde familial. "Jhl
(:omltli,s (Ill mlJillli trois qui
fi (ISfl!f pas pOlIr cette rui..~Ofl.. »

Mênlc quand ils S'a5.>l1ment.
les élus gays ont rarement envi;!
que leur orientation sexuelle dl'-
v:it>nne une étiqucttl'. Être vu
comme lm étendard de la com-
muna.uté (pour peu qu'elle
existe) ne tente aucun d'entre
C!L'L [l~reconnaissent tous Cl'-
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pendant qu'il y a Cfienre UTI tra-
l'ail à faire pour faire év,lluer t:l:'r-
laines mentalités dans la société.
Et peut-étre aussi chez certains
politiques .., _

M.lmé
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